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Bible illustrée de l'abbaye St Bertin 
de St Omer  
(vers 1190-1200)  
Bibliothèque royale de La Haye 

Pour situer le texte… 
 
Ce récit fait suite au baptême de Jésus par Jean-Baptiste, et est 
suivi par le début de sa vie publique. On retiendra le lien 
fermement établi entre Jésus reconnu par le Père comme son 
Fils lors de la scène du baptême et les tentations auxquelles ce 
même Fils se trouve soumis. 

Pour entrer dans le texte et partager… 
 
1. Lire le texte, d’abord à voix haute, puis chacun en silence. 
 

2. Partager en une phrase ce qui me touche, me questionne ou me choque. 
 

3. Partager : 
- Repérer les lieux et les temps.  
- Repérer les personnages. Que font-ils ? Que disent-ils ?  
- Voir pour chaque tentation ce qu'elle a d'ordinaire, c'est à dire en quoi elle 
me concerne aussi (mes relations avec moi-même, Dieu et les autres) 
- En quoi Jésus trahirait sa mission s'il succombait : « Fils de Dieu » est-ce 
une bonne place ? Quelles sont nos tentations quand « on a une bonne 
place » ? 
- Pour s'opposer au diable, Jésus s'appuie sur des citations de la Bible : de 
quelle nature sont-elles, en quoi sont-elles des arguments ? 
- Pour le carême, quelles sont les trois antidotes proposés pour s'armer 
contre les tentations ? 
 

4. Prier ensemble 
(Voir au verso les repères et la prière) 
 

Evangile de Jésus-Christ selon saint Matthieu 
 
Alors Jésus fut conduit au désert par l’Esprit pour être tenté par le 
diable. Après avoir jeûné quarante jours et quarante nuits, il eut 
faim. Le tentateur s’approcha et lui dit : « Si tu es Fils de Dieu, 
ordonne que ces pierres deviennent des pains. » Mais Jésus 
répondit : « Il est écrit : L’homme ne vit pas seulement de pain, 
mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu. » 

Alors le diable l’emmène à la Ville sainte, le place au sommet du 
Temple et lui dit : « Si tu es Fils de Dieu, jette-toi en bas ; car il est 
écrit : Il donnera pour toi des ordres à ses anges, et : Ils te 
porteront sur leurs mains, de peur que ton pied ne heurte une 
pierre. » Jésus lui déclara : « Il est encore écrit : Tu ne mettras pas 
à l’épreuve le Seigneur ton Dieu. » 

Le diable l’emmène encore sur une très haute montagne et lui 
montre tous les royaumes du monde et leur gloire.  Il lui dit : « Tout 
cela, je te le donnerai, si, tombant à mes pieds, tu te prosternes 
devant moi. »  Alors, Jésus lui dit : « Arrière, Satan ! Car il est écrit : 
C’est le Seigneur ton Dieu que tu adoreras, à lui seul tu rendras un 
culte. »  Alors le diable le quitte. Et voici que des anges 
s’approchèrent, et ils le servaient. 
 



 
Résonance… 
 
Trois tentations du Christ… Trois tentations que le chrétien affronte tous les jours.  
 
Premièrement, la richesse, en nous appropriant de biens qui ont été donnés à tous, les 
utilisant seulement pour moi ou ‘‘pour les miens’’. C’est avoir le « pain » à la sueur du front 
de l’autre, voire au prix de sa vie. Cette richesse, qui est un pain au goût de douleur, 
d’amertume, de souffrance.  
 
Deuxième tentation, la vanité ; elle est la recherche de prestige sur la base de la 
disqualification continuelle et constante de ceux qui « ne sont pas comme nous ». La 
recherche exacerbée de ces cinq minutes de gloire, qui ne supporte pas la « gloire » des 
autres. « Transformant l’arbre tombé en bois de chauffage», elle conduit progressivement 
à la troisième tentation, la pire, celle de l’orgueil ; c'est-à-dire se mettre sur un plan de 
supériorité en tout genre, sentant qu’on ne partage pas ‘‘la vie du commun des mortels’’. 
Il vaut donc la peine de nous demander : Jusqu’à quel point sommes-nous conscients de 
ces tentations en nous-mêmes ?... Jusqu’à quel point croyons-nous que l’attention à 
l’autre, notre souci et occupation pour le pain, pour le nom et pour la dignité des autres 
sont source de joie et d’espérance ? 
   

Pape François, homélie du 14 février 2016, voyage apostolique au Mexique 

Repères… 
 
« Conduit au désert ». Dans la Bible, le désert est à la 
fois un lieu d'épreuve mais aussi de rencontre avec 
Dieu (Os 2,5.16). C'est aussi du désert que doit venir le 
Messie : « Une voix crie : dans le désert, préparez le 
chemin du Seigneur » (Is  40,3). 
 
« 40 jours ». Jésus reste dans le désert quarante jours. Ce 
nombre évoque les 40 années du séjour d'Israël au 
désert (Ex 34,28 ; Dt 9,18), et c'est le temps que mit Elie 
pour parvenir, à travers le désert jusqu'à la montagne de 
Dieu, l'Horeb (1 R 19,8).  
 
Les 3 tentations  Matthieu cite le Deutéronome. Ce 
faisant, il suit l'ordre des événements de l'Exode : 

 « L'homme ne vivra pas de pain seul mais de 
toute parole qui sort par la bouche de Dieu » 
(Dt 8,3) renvoie à l'épisode de la manne (Ex 16,1-
36). 

 « Tu ne tenteras pas le Seigneur ton Dieu » 
(Dt 6,16) renvoie à l'épisode des eaux de Massa 
et Mériba 5 (Ex17,1-7). 

 « Le Seigneur ton Dieu tu adoreras et à lui seul tu 
rendras un culte » (Dt 6,13) renvoie à la 
condamnation du culte des faux dieux (Ex 23,20-
32).  

 
Si tu es le fils de Dieu (Mt 4,3.6). Le récit livre par-là une 
leçon double et essentielle. Premièrement, la seule 
tentation, pour Jésus ou pour l'humanité, consiste à se 
poser en rival de Dieu, ce qui revient à se déterminer 
contre Lui. Deuxièmement, s'il est vrai que c'est le Fils de 
Dieu qui est mis à l'épreuve,  il appartient aux disciples de 
se comporter comme leur maître face à la tentation. 
 
La Parole, pour en faire quoi ? On relèvera la manière 
erronée dont le diable use de l'écriture : il cède au 
fondamentalisme le plus primaire. En citant un verset de 
Psaume hors de tout contexte, il met l'Ecriture à son 
service tout en la pervertissant : « O diable, tu as lu les 
livres saints non pour devenir toi-même meilleur mais pour 
tuer, au moyen de la lettre, ceux qui sont amis de la 
lettre »  (Origène, 185-253, un des premiers Pères de l'Eglise). 

Prière… 
 

Prions ensemble le Notre Père  

En notant que l’invocation ne nous 

laisse pas entrer en tentation indique 

une dimension horizontale où l’être 

humain devient responsable du choix 

des routes qui s’offrent à lui. C’est un 

peu comme si je disais au Seigneur : 

« Je sais bien que tu me veux libre et 

que tu fais route avec moi. Mais je 

trouve difficile d’être confronté à 

remettre mes choix en question. Ne me 

laisse pas entrer en tentation. » 
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B. Lopez, Jésus au désert 
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